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un mots de prison e l 
amenda 4a 10 franc*, 

rrrcm. — tt y » «n-rirrvn quinze Jouro, 

Sï^&œ53rt 
dans la r u e , l e s g è n e 
tableur, m» qu'a c e au» ta police arriva, ai 
t W « a * dèRuër pir. 

L/aeëtasé repond à tout c e l a , d'abord 
q u i t n t U i t n a i l v r e e t 4 0 e s i , la s o i r ' l e s 
g e n d a r m e s l 'ont t rouvé en pareil é tat , 
c'est que , contraw*"ao«asp« il l'était, il 
avai t bu en effet, après avoir été mis à la 
porté c h e z M. l é T e b v r a . El « v * n t a u x 
tomoifrnkffes. il raconta qn'il y avai t , 
ïïuw.Ie c i b * » e t Lefèbvre. u n . s i e u r l * -
c W c a s o n anc ien patron , qui a aidé le 
cabàret ier a i e bonscuter. et qui es t son 

' " T e T l é ^ o i à s , Chfcrfljs- t e c l e r e q , m s r -
elMM« * T < r i t o v W * Crotx, et Lest ienne, 
ouvrier- t émoigne*» f*» J n j " 7 * . ^ " « 
rnee-Mê • lattages, c o n t r e M m e Lefèbvre 
oui roi r e f u s a * • \ » i * e . 

J n t » C w n r t n , mmttieureusement pour 
b»L a été deàfc c-e*dam»é e n s imple poli 
e V C Roubaix , et le tr ibunal lui oclroie 
8 ï o u r s de prison, e t i « f rancs d'amende, 
plua » f r. pour ivresse . 

C O U P S , ntn.nten G R A V B S . — J. B. Cau-
« i » a 'Armenuèree . 4«ev4«e jeune , — H 
n'a q u e ' » » n s , — e » * . d f e j * . m , u n ' de s i x 
SBBSBBBRBBRBBBBBBI ewrecI tnnnenea . — Nous 

» parlons pas de ce l les de la s imple 
Dolice 
S o u r i e sept ième fois,i l s'assied aujour
d'hui sur le f a m e u x bane , où il a à ré -
11 m i r e d'assez tri&tes c h o s e s 

Le M lévrier dernier , il étai t au bal de 
YSêtaminet du Grand Boulevard à A r -
mentieres . où se trouvait une j e i n e o u 
vrière qu'il a séduite . Victoire Désor • 
u e e i r x . puis abandonné*. 

A la sort ie , dans ta r u e des Jésui tes , il 
a** lui riemeedar et e l l e voulai t ven ir 
avec lui. L'ouvrière l e pria de la la i sser 
tranqui l le e t de pasaer s o n chemin .Alors 
le m a u v a i s drôle, furieux de cet affront 
d o n n a un soufflet è Victoire, l a je ta par 
terre e t , m a l g r é son état , l a frappa e n 
core . 

C'est u n e làcheté ,une double lâcheté 
ce la , lui dit M. l e Prés ident . — Avait -e l le 
le droit de m e s u i v r e c o m m e e l l e fait, 
répond Cauehe t — vous avez bien pris , 
v o u e , ee lui d e l a séduire . 

L'accusé n ie tout c e que racontent l es 
trois o u quatre t émoins de la s c è n e 
(iiM—nn de ta r u e des Jésuites et m ê m e 
l 'attestation du médec in qui a cons ta té la 
trace des coups . 

La tr ibunal n'admet pas le s y s t è m e de 
dé fense e t c o n d a m n e J -B . Cauehe A 1 
m o i s de prison et 16 francs d'amende. 

I V R O G N E R I E . — l e roi des i v r o g n e s , 
s i n o n de F r a n c e e t de Navarre , au m o i n s 
de Lille et de toutes s e s ban l i eues , c'est 
à coup s u r le père J. B. Q u e n n e s s o n . 

Il p a s s e s a v ie & boire, à être c o n d a m n é 
e t à taire de la prison pour ivresse . Il 
c o m p a r a i t aujourd'hui de ce chef pour l a 
29e FOIS devant l e tr ibunal . 

— C'est un malheur , m o n s i e u r l e pré 
s ident .s 'écrie- t - i l .c 'est u n g r a n d malheur , 
m a i s qu'y fa ire f 

— N e p lus boire J lui dit c e m a g i s t r a t . 
— Je l'ai i u c é pin» de eine,—u>t toia, 

« S i s tt y a toujours quelque c h o s e pour 
•utrtfear m e s b o n n e * réso lut ions . Et, 
« • n é s , l 'autre j o u r , je v e n a i s de payer 
auelouefc pet i tes datte», tout an haut de la 
fce SevJsnrt . t o u t compte fait, il m e 
• e s t a i t «S s o u s et . . . el . . . L'accusé sa gra t t e 
l'oreille. O a m e l . . . 

— Et v o u s v o u s ê tes e m p r e s s é de l e s 
Pi Un, •*•• « m nrtrtè sur le trottoir où 
l 'agent Lameraad vone a r a m a s s é , e t 
p u i s voue l 'avez outragé par paro les , 
« e u s êtes ioco . r ig iblé I 

Le tr ibunal c o n d a m n e e n c o r e u n e fois 
L-frvrogae entérite Q a e n o e s a o n i 2 mo i s 
d» prison, MO fr. d'amende, compl iqués 
de) 20 jours de contra in te e t pr ivat ion d e s 
droits c iv iques s t ipulée par l a loi . 

Le père Je .n B ipt is te s e ret ire tout dé -
oOurngé. Ha ontbeau faire naurmure-t il 
d a n s e n barbe , j a m a i s j e n e pourra i me 
c o r r i g e r 1 c'est quand on doit u n m a l 
h e u r ! . . 

— L*. e s * AI né 1.BRS a ua D a u l i . — * é 
affiche app > ée a »•> pairie de Lens reprodini 
uu« déi éctae 4« s H r l ^ ' a m r t w * «t Htliui'ia, 

*rfB4 letadu en cuu*eii 
v i e i l a'à>it>rl»er_ la censlrucllon du 

* l a Dette*. 
>QNR. - jDétres , l'assassin du mal-

fslt des aveux conwteAe. 
servi à commettre laeriMe 

raaroaxé dans un 

— WMTJBKS -» 
narfols avc« «V> et' 
lait qui le démonti 

Le nommé José 
visite à sa famille 
s'en revenait fort t 

a été, sur ses ln<J 
champ près de la ! 

— MoRimyHBM. -f II re»«t» <f après l'eavaeéto 
qnel'ineendi* Ami non» avons parlé Mer n'a 
pas pour cause la njalveillance. 

v s des gens qui agle«ent 
gnUètes façons, voici un 
asses. : 
h. t>ei<1s était B.V* rendre 
il habite Maçon, (Belg) et 
noniHe«r»ent, lorsejn'arHvé 

près du «ont. deux rn«v14ua le saisi seat, l'nn 
par les énaules. l'autre par les jambes e t le 
jetèrent a ï>aw. 

Fart haerewemapt Denis «avait narrer et 
parvint a gagner le rivage ; Il alla ensuite 
porter (Mainte à la) gendarmerie contre, ses 
agresseurs quil ne connaît pas et qnl Jusern'à 
a i Jour n'ont pn elrfc découverts. 

— ABLNOY. — M. Adrien Carpantter, bras
seur et maire d'Aufrioy est décédé mercredi 
A n s sa cicqtjante cg-.quiéme année. 

— SAINT SAULTB. J- Mercredi, vers six heu
res da seir, un aoulfcureox aooUent est arrivé 
sur la route de Salut-Saulve, au Heu dit U 
Margnu, dans les ciifconsrances suivantes : 

\jt domesU4iie de M. Maeesse» awsipé Car
tel Henri, était monté sur un timon de sa voi
ture, quand tout à-cèup, par suite é"uù Taux 
mouvement, Il tenaBa sous les roues et fut 
écrasé; ce mnlhçuredx expira queajués heures 
plus tard. 

— SAINT-AMAND -*• Jeidi , n courant, vers 
dix Heures du matin, deux enfants, ajsea de 
onze ans. sont toelUes dans la Scarpe. Ils 7 
aurait infailliblement péri, si un courageux 
c'toyen, M Léon Cariée* « e s*t*U Rotté « 
leur secours et ne Ma aval» sauves au péril dé 
ses jours. 

I dernier, M. Drecq, caba-
e chiHons. était occupé 
ivait près de lui son fils. 
In s'éloigna un moment 
R route presque sous les 
Cependant il tomba dans 

Jpji s'était rempli d'eau 
e un mètre, sans que M. 

bre iq l'entendit. . • . * . - . . 
Quoique le mathert'"* Père, cherchant son 

fils, l'ait retiré de fèau presque immédiate
ment aprè* sa c h u » , il re rotroura qu'an 
ctdavre. Onjugedesen désespoir. 

BEIMBUAIK. — Un déplorable accident 
vient d'affecter douloureusement toute une 
famille. . 

Le nommé Jules l*lebvre-Butln, cultivateur 
è Bermerain, faisait ctfuser une cave dans un 
terrain qu'il vient d'acheter pour construire 
une maison. 

Mme Lefebvrejeun» femme d environ t< ans, 
visitant les travaux, n * surprise par un écou
lement qui lui couvrit complètement le corps; 
heureusement, les ouvriers n'étaient pas loin 
et les teconrs les plus prompts lui furent por
tés. Aussiiêt nYgngép, on constata des contu
sions peu gravessurp!usiriir<parties ducorps, 
mais le pied gauche étastsi sérieusement blesse 
qu'il a fallu eu faire l'amputation. 

— MONTAY. — La justice a ordonné, il y a 
quelques jours, l'autopsie du cadavre d'ut» ou
vrier de celle commune, mort eu état d'ivresse 
à la suite d'une chute sur UDP route p<ivée. 

Un autre ouvrier serait inculpé daus cette 
affaire, sans être toutefois la cause directe et 
volontaire de la mort du premier 

— MARCHAIS. — Nous lisons dans l'Evéne
ment, de Paris: 

« Le prince héréditaire de Monaco est en ce 
moment en son ch&ieau de Marchais (Aisne/1. 
Parti de Menaco avec son jeune (Us, le prince 
Louis. U s'éuUarrèlé & Marseille, d'eu le jeune 
prince Louis s'est dirigé, par Lyon et la Suisse, 

f ss la résaèesvee de sou oncle, le prince de 
jaeciollem, à Sigmarinaen. Le prince héré-
taire est toujours ttès-affecté de la rupture 

de son mariage avec IR duchesse de Hamilteu 
Il a des accès da tristesse qui inquiètent ses 
amis. OR se rappelle te voyage que fit le prince 
4 Madrid, en janvier dernier, et l'excellente 
réeepUott qui lui fut Rjiite par le roi Alphonse. 
Plantâmes aséaa fusent même donnée* a cette 
occasion et an l'honneur du prince un grand 
dîner eut lieu à la cour. Le prince de Monaco 
s'y trouvait placé entre la reine d'Espagne et 
la jeune sœur du roi, l'infante del Pila*. » 

Vern à e t S M « «AI «'aiNÎWeV V*>BTV: »tf» f *4 'trfmsVflf 
f r * célébrer la OoRlVéTMt de Saint ViuceBt û\ 
Pant te ttK-rcreJi 23 courant,^ 8" heures, su » 
nstaségU»». 

0R OBW SOfclWîïEL TMT « M S sera célébré 
en l'église paroissial» d> Notre Dame, à Boc-
b ^ le I f ^ O T p î r i T s É I , é 9 beores l ^ p o n r 
i W a V é s A T r t m e d e MODWVPranaçi» FRB-
MA.DX. y t |aRtaa ie* ipt ter -J>eVB>l 'CAK-
P E a m E » , «écédô sabitement a Roubaix *««• 
•A soixante fiuasiawa année — Las personnes 
qef, par Oubli, n'auraient pas reo--. de lettre i e 
fair» part saat priées de considérer le présent 
avis ooroms «n tenant lien 

Vo«s «tas anesi prié d'aasistsr à l'OBIT q*e 
fera célébrer la Coofréria du Snist Saereinent. 
le Vercredi 23 courant, * 7 b«nres, en la même 
église. 

Un OWTT BOt/ENNBr, ANNIVERSAIRE 
sera célébré en l'église paroissin'e de &imt-
Martin, le lntidi 21 mars 1881, à 9 hemros.poin-
le repos de Vâme de DaniaEHse-Marie SWOIV-
POÊi-, éponse de Monsieur Edouard MANCHE, 
déeédee à Bonbaix, le 18 mars 1880, dans sa 
î:2» anuée. — Les personnes qui. par ou
bli, ri'aarsisnt pas reçu de lettre de faire part 
sont priées de considérer le présent avis comme 
n tenant lieu. 

c-

— COROWS. — JeOi 
relier et marchand 1 
dans une grange ; il 
tout jeune. Le basa 
pour aller jouer sur 
yeux da son ère. 
un trou à fumier. 

* 'iûiflh on"t été aussi un peu plus d e m i e s , 
mai* l i s w « ne ̂ -rHérent goére, ^ ^ T l u * 
c a . u e d e la difftûullé quVn ^twouv* à -^tanHc 

' " " E U ^ S M J W la» sff4res oal 
me^iestTrlxont^nis» sonlri 

« a s d'amélioratloi s W l r s fliço»* qui restent 
•puéaer» dijéciles à ttonver.» 

B ^ f i e i tôTégrapttqw». — Senriw spéèM 

v t ^ uwrpoot . té mars. 
<teto«s (clôture du'marché). — Ventes de la 

jmirnoe, 6000 balles» dont «00 pour la «péeu-
lailon e l rVssportatioki et M00 powrja consom-
maiion. . , . 

Marché enltne, prilx en faveur des acheteurs 
Importations 32000 balles. 

MM. TJa'iûS, Benachi et Cle., de Uver^aol, 
comnripBlaaent 1" télégramme suivant, ree« 
delcur maison d'Egjplo : , 

Alexandrie, 18 mars. 
Match4 ferme sacs changement. Recettes 

Circulaire do M.Paul Pierrar4, courtier, è aanlaat la te-naine |6.fl0t) canurs. contre S,O0O 

I " aa» 

trotl.jir. l ia Kôùi» ht-iiés «t- l • wrèno OHI-
vert . , 

l^i mort ayél*tn«t*ht«afee ; 'i 
Oanx la, ruelle de son lit, a «s» bqntt>iUe 

contenant du tsyanurede potass ium a é t é 
retcoa vée. Il en avai t nvaM Èk PiHJlfrran-
de partie; maie^ t rouvant prooaJjsRBÎiiawt 
la mort trorf lente à ven ir , il « e s t jeté 
p t r la fenêire . • -• 

— ' .laBuK 
Bulletin du Coamierce 
• v i i an 'in ' • * - , ' ' - ' ,»'• ' ' ' il'-1 ""'' • ''*. 

Testes publiques de hrifiei cotoiiiales 
Londres . t 9 m a r s , 6 R. SOeoir, 

Ventes 6,000 ba l l e s . 
Marché incl iuni;V 

Avis important 
Lee a n n o n c e s l é g a l e s e t judlciairoB des 

eanl/ons de R o u b a i x et de L a n n o y , insé 
rées dans l a jrrande édit ion du Journal 
de Roubaix, sont reproduites gratu i te 
m e n t dans l'édition à ein'f centimes et 
d a n s l a Gazette de Tourcoing. 

Lettres mortuaires et d'obits 
tyejtTMEMR A i r B i B REBOUX — À ^ l s -
O e t A. r t I T dans l e Journal de Rov-
baix (grandeédi t ion)<fans l e Petit Jour-
nml de Roubaix. d a n s l e Mémorial de 
Lille et dans la Gmzette d» Taurcning 

É P H É X E R I D F . 

DTVAMCRR Î0 Mans. — Saint Jotckin, père 
de la sainte Vierge. — 1342. — ETABLISSEMENT 
DU ORBNIBR A SBL. 

On appelait grenier à sel, des tribunaux 
chargés de juger en première instance le» con
traventions aax ordonnances sur la gabelle 
Qea tribunaux existaient dans les principales 
villes de France. 

AXRAS. — Le feu s'est déclaré hier dans la 
fabrique de sucre établie à Mareauilprès d'Ar-
ras, al a détruit une partie de l'éubllssemeat. 
Les dommages sont évalués à 100,c00 fr. 

La fabrique était assurée. 
Le sinistre est dû a une cause accidentelle. 
— Vai.BNCiBUNB'i. — On a retrouvé hier ma

tin, dans les Maraix de l'Sfée, prés du chemin 
de atinture, deux casques, deux pantalons et 
deux sabres. Ces effets d'habillement ont été 
dépeaés en cet endroit par deux dragons 
déserteurs dn 14e, qui manquaient a l'appel 
depuis quarante-huit heures et que l'on sup
pose réfugiés en Belgique. 

— Un Jeune soldat, originaire de Valenclenaes, 
— t m é Feraand Florent de l'infanterie rie 

j condamné par le 2e conseil de guerre 
srbourg, le M janvier dernier, à 1 iPElNE 
)RT, vient de voirsa peine commuée 
1 de 5 ans de prison. 
1 a procédé le lé mais, a la préfecture, 
ne nous l'avons annoncé, a une adjudi

cation des travaux pour la construction-d'un 
mur 4b qu«i entre les ponts du Rivage et de 
Tourant a Douai 

Les travaux, évalués à 110,000 fr., ont été ad
jugés é MM. Serckx et Oranie, entrepreneurs, 
avec tai rabais da 4 0/a. 

— On Ht dan» YEcho de la frontière : 
il Nvrd, ayant épuisé sa provision de 
les cléricaux », s'est décidé à mettre 
urs au maigre (en temps de Carême, 
lé ne manque pas d'a-propo*) et il 
rvi, pour commencer, l'entrefilet sui-

1 vont bien, ces dames les religieuses 
sis jolis principes ailes inculquent à 

[élèves I 
t , pendant, les examens pour le brevet 
leur des jeunes filles qui avaient lieu à 
M-de-VlIte, une religieuse d'nne commu-
(d'Avesuée fut surprise au moment où 

» elle «Optait sa composition. 
" "gommier, proviseur du Lycée qui stir-

» en ce moment n » pas voulu consen-
aisser continuer son examen et l'a 

te ment sortir de la salle.. » 
manque a ce plat : ni les fines ber-
irter. ni la sauce du rédacteur, ni 

1*» nue l'un emprunte hénévole-
. Proviseur du Lyeée. Senlement 
que tant de préparatifs sont faits 
- et que le prétendu poisson n'est 

' étlaue. 
donnée par le PetU Utrd est . 

points. Pour le prouver, il nous 
dira qu'aucune religieuse de la 00m-

d'Ananes n'était aux examens dout 

a S t a x t - C l ' V - x l a l . e t R o u b a i v . -
aVacLaBaTTOMS DR HatssaNCRS du 19 mars. — 
Jules Basant, rue de l'Aima, conr Frssez, 35 — 
Irma Willeksas. ssntier dn Ballon, 10. maisoa 
Caby. — Angélique Deveirtnan, rue Bernard,42 
— Julie Dyiers rus Solférino. coar Burgh-
grsavs, 4. — Léon Deronna, rue do Vivier, eour 
Duvivisr. 7. — Germain Lefèbvre, rae de 
Toarcoiag, ceur St-Fierre, 1. — Laare Ficqoet. 
rue lnkerma.au. — Héiina Lecomte, rue de 
Lannoy 198. 

SBCLaaaTtoNS BR nftefts du 1» mars. — 
Louis Lasalle, 58 ans. agent d'affaires, rue des 
Fabricants. 62 — Léon Bauwens, 4 ans, Ilôtei-
Diea. — Auguste Lecat, 1 an, rue Bayart, 29 — 
Irma Aeqaart. 7 ans, rue de Bon vises, maisoa 
Delobel — Ofayselinok. présenté sans vie, me 
Blancliemaille. cour Joye. — Marie DeWeerat 1 
an, rue de I Epeule maison Debaillle. — ons-
taDt D'Halluib 23 tns, lamier, rue de Crouye, 3 
— Bachet I'uecke, 3 mois, ruo de LauLoy, Coar 
Boysv.il 

R ^ t a t - o l t i l d e T c i u r o o i n g . 
néciJiBATiONt DU NAISSANRRS d« 19 mars — 
Marie Desmusseaux, rue Nationale. — Marie 
Vi'ylstecka, rue bt-Pierre — Maurice Lîétaar, 
ruelle Jean Lagrand — Jean Motte, rue des 
Dragons. — Jbseph Bontens, rue Joire. 

••. CL-.KATIUKS DR DR'JBS DU 19 mSTS.— 
Néant. 

U parle. 
Un este de sauvagerie Incroyable 
à Dorlgnles, près Douai 

ire, veuve d'une cinquantaine 
accueillit, dimanche a bord, une 
mariniers sompésée de quatre per-

,ul dunaiiéavrat te pêrmisslen d'y 
• saMaaRaVOT^ rvWr*Ta% T^T^flX" 

si I liant le Rtaarcher du 

t que le temps de prendre quel
l e et de se. sauver a la h aie. Le* 

It déjà ; à- neino les cinq per-
t-elles mtk pied à terre, qu'U 

les eaun. 
> d e croire que-ce fait est 80 

ice. La UHateieanieali recherche 
dune façon active le muéxaMe. 
Iccaslooner U nmrt^Btrvfffa: 

.on continue. 

fi satmaaatl 

CONVOIS FUKKBRES ET OBITS 
Les amis et connainsacces de la famille 

HAZEBROUCQ MANNESS1EB, oui, par oubli, 
n'auraient pas reçu de lettre de faire part du 
décès4e Dame Rosalie VrrginU. MANNESSIER, 
veuve de MensWnr Alexandre LE8AGE,déeédee 
à Rodbaix, le 18 mars 1881, è l'âge de 82 ans 
et 6 mois,sont'priés de considérer le présent 
avis esterai rm tenant lieu et de bien voaloir 
assister aux CÛ)NV0I et SERVICE SOLEN-
NELSy qui eusont lieu le lnndi 21 mars, à 9 
heures en l'ésrHee du Saiut-Sépulere. à Roubaix. 
Lee VIGILES aèrent chantée* le même jour, a 
5 heures 1 j2. — L'assemblée à ta maison mor
tuaire, rue Colbert, i'i. 

Un OBIT apLBWNBL ANNIVERSAIRE 
sera célébré anjifalrre Autel de 1 eglfce parois
siale do 8ACRB CŒUR,à Roubaix, l e lundi 21 
mars 1881.4 lûseuresliZ, pour le repeede l'âme 
de : Monsieur Dénis-Narcisse Joseph SALEM-
BLER, décédé * Roubaix. le 80 février 1879, 
dans sa 80° aanée, et de son époese Dame 
Henrieite-Marie-Joeepb MULl.IEZ décédée à 
Roubaix, le 21 avril 1873, dans sa 62» aaaée. — 
Les pessonnes «ai, par oubli, nauaaient pas 
reçu de lettre ne faire «Ht , Beat priées de 
n—Éiflnr -te piasan^ avis camaM 4> tenant 

lien. 

TJB ÔBTT SOUBïKBL DU e l û M t o a céU-
i bré an Msltre-Aitel da l'ésrtise paro i^ale de 
i Saint-Martin, le mardi 82 mars t8 -t, & lu 
i heures, pour le reVMR «S - l'flHm de fMobsieur 
1 Norbert*Jbf*p\ bÈFBBVttE, « , 
} Chariot* FERH1 ITJt ^«ttolté A Ifclit' i»:V « 4 
! février 18B , aai i j ^ r4 «>««* ~«4etaf léwéBnes -
1 qui. paR ou s* , n' «iraient osa reeR'do pettre de 
• fa ireW^SBa* ] ctea* d*. USÉadjeial 
S avis osBsme ea tenant lieu. 

\ A 

R i o l or 1er vie». 
— MONS. — I * «rrève continue au Lavant du 

Fléna et menace de s'étendre aux antres char
bonnages. 

Les ouvriers des puits la NouvelleAvale-
resse, de lMle-et-R >nne. ont cessé le travail, 
réclamant aus*i une angnvnta'ion de salaire 

Les grévistes sont tr^a-calme-. La gendar
merie e>t arrivée, mardi, sur les lieux. 

Une nouvelle qui intéressera les familles 
belges habitant la France et dout les fi*> sent 
sous les drapeaux : 

> Depy.is un assez grand nombre d'années, 
il n'a plus été opéré d« mouvements notables 
dans les g r n i s o n - du royaume et l'onfanonce 
que cet état de choses va changer prochaine- « 
ment. La division d'Anvers permuterait avec 
C"lle ders Flandres, qui fait éga'cment partie de 
la ire circonscription rr-ilitaire, dunt le quar
tier général rest-ra é Anvers. L«s reciraents 
des autres provinces, saufeeux des grenadiers, 
des carabiniers et des guHes. res-ant à Bru
xelles comme garde ' roval-, rectvraient, dil-
on. de nouvelle* destination . La garnison de 
vons fournirait d^s dét chôment* à Charieroi 
dès que la cas. rt^e en cou^truclion pourra 
être livrée à sa destiuatieo. » 

FAITS DIVERS 
— L'escroquerie) s'est, mani featée déjà 

«ous bien de* forme*., m a i s puy encore , 
c r o y o n s nous , • o u * ce' le ci : 

Lo Kl février detnicjr.- un - ieur Geor 
ires Beaava i s , a r r i v e n t «lei MnrseiHn et se 
disant iii*c.iiii t -n «le l i OorapRrnie Je* 
paquebots tran at lantiqne*. «leeeendaii à 
la t'oro •!« Ch'nrcnton e l boi tant , su iv i 
des VOVHCTPIU'* rie aiWi e o m p n n i m e n t , de-
manrlaii. 'e c o m m i s aire «le sfirveiliance-

U lui raconta qu'entre Cnnfl ns et Ber
c y , i! avnit. voulu , - -nr I i deman lo d'une 
Éaaac», ouvr i r le >a*ie4as do ta portière, 
l . e loeq .eie^u'.'p'iint pas f e r m é o è j a a o a s 
s e s ef lort- , et il fut e n t r a î n é au d e h o r s . 
Ru c l ierehaut à .-e retenir , son pied c a u 
e h e te t r o u v a pris en tre le marchep ied 
et le p lancher de la voi ture . Il eû t infa i l 
l ib lement é t é préc ipi lé sur l a voie , s a n s 
le s e c o u r s d'un v o y a g e u r qui put lo re te 
nir à temps . Ce dernier e t la d a m e qui 
avai t réc . l imé SPS s e r v i c e s conf irmèrent 
cette déposit ion à M. Blond^l, c o m m i s 
sa ire do Chai-niitwn. 

U n médecin appelé c o n s t a t a que l e s 
c o n t u s i o n s qu'avait reç.i. s BOUUVRÏM en
tra înera ient une. perte de hujt jours île 
travail ; But c e s cons ta ta t ions e t le r a p 
port dn c o m m i s s a i r e , M Hegnon l . i n s 
pecteur do l 'exploitat ion A la « a r e 'de 
P a r i s , fit remettre U0 fr..ncs au ruécani 
e i e n . 

Lo 20 février , M. Regnoul fut i n f o r m é 
par un de ses unrvis, M. Abat, inspactnur 
de la Compagnie do l'Ouest, qu'un m a r i n , 
en tra îne i>ar u n e port ière o u v e r t e en 
m a r c h e , s'àtait t'ou'é le pied e t q u e l a 
Compaarnie de 'Ouest lui ava i t r e m i s 10') 
f r a n c s e t un billet crr.ituit i>our ro o u r n e r 
au Havre . Cette h is to ire éve i l la les s o u 
v e n i r s de M. Retrnoul.. 

— Mais votre innrin ne s'appelle t il pas 
B e a u v a i s par hasard T demnn la-t il à M. 
Abit. 

— B e a u v a i s , c'est ce la , u n gai l lard s o 
l ide, répondit e e dernier . 

M. Regnoul r a c o n t a à s o n tour à --on 
a m i c e qui s'était p a s s é a l a g a r e de 
L y o n . Les deux inspecteurs s ' i n o r m è r é n t 
a u p r è s des a u t r e s c o m p a g n i e s e t appr i 
rent que Beauva i s a v a i t fait le m ô m e 
c o u p à l a Compagnie du Nord, qui lui a 
v e r s é CD f r a n - s , et à la (rare Montpar-
n a s s e , où s a tentat ive n'a point eu de 
s u c c è s . 

Un rapport v i ent <:'ètre adressé par M. 
R e g n o u l au préfot de i o l iee s u r ce i>"« 
v e a u procédé d'escroquerie , qui dénote 
c h e z son m i l e u r u n e h a b i l e t é - g v m n a s t i -
que dont il pourra i t fa ire un plus s a g e 
emploi . 

— L A T É L É P H O N I E . — Quel le surprime 
n e ré serve pa? la tô léohotve î A Liège, 
on v i e n t de t r o u v e r u n e appl icat ion du 
té l éphone à Inquel e on n'avait pas e n 
core s o n g é . En prévenant d a n s l a jour 
n é e l e bureau centra l , o n T>eut s e fa ire 
revei l ler la nu i t ou le mat in à t.ne h e u r e 
déterminée . 

L a C o m p a g n i e té léphonique prend note 
de cet a v i s , et, A l 'heure indiquée, la s o n 
ner i e d'appel joue et ne s'arrête que lors
que l 'abonné a répondu qu'il e s t révei l lé 
complè tement . C'est un r é v e i l - m a t i n i n 
fai l l ible , et le d o r m e u r le p lus obs t iné n e 
s a u r a i t r é s i s t e r a u bru i l a s s o u r d i s s a n t 
q u e produirVappare i l 

A Le ipz ig , u n n o u v e a u té l éphone dit 
< té léphone l u m i n e u x » v ient d'être i n 
v e n t é p a r un s a v a n t de cette v i l l e . Ce 
n o u v e a u té léphone par lant n e s e borne 
pas é enreg i s trer l a s s o n s il reproduit 
en c a r a c t è r e l u m i n e u x les paro les au fur 
et à m e s u r e qu'elles sont p r o n o n c é e s . 

Londres. 
lotidre», 1» mars. 

Le retour du printemps semble stimuler les 
affaires de fabrique dans plusieurs directions 
et il a favorisé les ventes ae laines coloniales 
jusqu'à la tin de cette âe semaiut-. 

Comme il devient de plus en plus,'difficile 
d'opérer aux derniers cours sur presque tous 
les genres, on peut enregistrer une hausse de 
1/î a 1 denier par livre. 

Lundi ma'.in, on se demandât anxieuse
ment quelle lûfinence Ja mort de l'Emnereur 
de Russie pourrait exercer sur l'industrie 
lainière. La question est prématurée ; mais 
les acheteurs allemands sembleutRssez calmes 
aorès avoir perdu leur plus puissant allié dont 
l'héritier n'a pas les memns tendances. 

A Lovds 11 a Auddersflield, ou signale une 
certaine activité dans les nouveaux draps de 
fantaisie, pour l'été. 

Il est arr.vô des nouvelles encourageantes de 
New-York et de Boston où. les transactions 
aent beaucoup plus actives" 

C'est l'exportation qui continue de faire ici 
les achats les plus considérables. -Depuis l'ou
verture jusquau 16 de ce mats, tes chiffres 
relevés sont : 

Ho.ono balles pour les étrangers. 
et 81,150 » pour le- apgiais. 

Parle rapproch ment de la crotûre au 1?> dé 
ce mois, ie nn»ché conservera l'amélioration 
qui s'est pioduite. 

Jusqu'à pré etit on a offert 234,885 bail s, 
d. s pi.lle- 216,133 balles •OUI vendues et 18,152 
babes retirées. Dans les R dernière* journées 
on présentera 8,931 b. Sydn v ; 21.784 b. Port-
Phili pe ; 9.098 b. \dét ïd : 24 b. *\vau Hiver ; 
l,621h Nouvelle Zéia de ; en-e>nble 41.463b. 
I'AU ttaiie et 3,1 • 7 balles du Cap de ilouue-

Esperance. 

Circulaire de MM. De Harven. frèrc3. 
Anvers, le 17 mars 1881. 

Nts existences en i ?.i >es de la 
Ptaia eqmportai-nt au 17 janvier 
dernier 

Depui* cette date nous avon.; 
rec-: : 

d • Bneno*-Ayres 
de Montevideo 
de^Rvièies 
du Havre 

4 018 bi l les ) 
3,116 » '. 

13.150 balles 

Si.577 » 
n.309 > 
3.81 i » 

I3J » 
44,;94 balles 

Passage 
Ventes a mi in l'.rm:-

» poni' cause 
d'avarie 143 » f 

Existences ce jour 36,0'3 balles 

Laine* d'Australie. Ventes : 40 Baltes Exls-
ti ne» s: 2,7-8balle*. 

I^ioe^ du Cap. Ventes: 3 56 balles.Existences : 
1.2S0 balles 

Lsin s diverses. Ventes : 30 balles. Existen
ces : 1,746 b. 11» . 

La b isse survenue aux enchères actuelles 
d • Londrps et celle des dernières ventes puoti-' 
oue^ d't lla're a tait, tomber ies prix de laines 
de la Pia'a à I 0/0 eo dessous des plus b i s 
c airs que noas constations à noire pietuiève 
sert") irenebères l-imest-ielles de celt'i année, 
ermioées le 27 janvi r dernier. 

L'a^erç»» c -de-SJIS indique srfflsafr.in^nt la 
eonilunation i ; mirasme dont plt'it l'ariicle 

P rtout. dans l^s usines, les hïure; do ira-
vail s m. excès iv^mer^t réduites. 

Le prix nu peignage à faç n est tombé a un 
taux moins que rémunérateur, iufligeant ainsi 
de durs sacrltices \ cette importante branche 
il dustrielliî de nos voisins du Nord d< la 
France ;en tin mot, l'industrie lair.iè.-e a vu, 
d m s c e s dernières semaines, sa situai ion s'ag
graver 'ncore davnutage. 

l ' a i dernier. * pa ei.l • époque, nous é'ablis-
sions sur la période pr^eéd^ute mi excédant 
de près de 17.0 0 bvE-B daus nos débouchés. — 
Le» atatlstiqnes c' contre munirent, pour la 
Présente année, comparalivevnent h celles de 
cette péried»- d'eu" rvescence, uue diffirenceen 
moins de 34.978 balles et : 
comparativement a nos débouchés de 1878/1879 
(année normale) uous avons : 

39,702 balies pour 1878/1879 
contre 18,423 * » 1880/1881 

soit pour cette an
née, une différence 
en moins de 21.279 balles 

Cette inversion considérable.«-t sans exem
p t .n présence i'i ne consommation de tissus, 
que deux rigoureux hivers sucees-if-* ont né
cessairement favorisée, preuve à 1' vidence 
l'absence complète d'approvisionnements de. 
ma'ière première en ire le> m in • d . s consom
mateurs Les trausKC loiti niative'tieiit impor
tante* de la dernière hnltaiae co'illrniiht celle 
apnréci.ition. 

Nos existences en laiue» d'AusTRALia sont 
pre^qnVxc.Insivemeiii composées de belles et 
b-nnes laines en suiut.— De nouveaux renforts 
prochaim m nt attendus, attireront sou» peu, 
upus l'esiiérons, l'atteiinon d«s consomma
teur- sur le> laine- de ci l le pnrvi nance. 

Mouvi ment omparé du marché de laines, 
sur la pUce i:% Bu» nos-Ayres. 'iu 15 octobre 
au 15 mars, peu^a..t le» trois dernières au-
nfes. 

Esji. d.linnsd' n - t i rn 
pnur • your 

Anrcr. »e Hav,« 
Tonte 1878 â 1c79 

C6.750 b 54,750 b. 
» 1879 » 188 

76.: 00 » ^OO 1) » 
» 1480 > 1*81 

48 Ory» » 44.000 » 

— Encore l 'amour. 11 .a choisi cet te 
fois pour v ict ime un j e u n e h o m m e plein 
d'avenir n o m m é Paul F . . , qui av - i t r a 
m e n é de province a Paria u n e f e m m e d e 
m œ u r s plus que légèrea qu'il ava i t e u 
l'espoir d'arracher au vice . S e s i l lus ions 
M s o n t v i te e u vo lées e t le pauvre ga i gon 
e n es t mort . 

II habi ta i t a n s i x i è m e é t a g e d'un béte l 
d» l 'avenue de To^rvfïrê n n e pet i te 
chaj»b£e.Jô U a ^ l e i i l a'ee*préovfaRJMajeRr 
m a t i n - u n de s«a amie , e m p i r é c o m m e 
lui au comi té d'artillerie e t di'cb'panf tfflb 

je Dama c h a m b r e vois ine , avait e^>ten lu des g é -
jm*«e*we*it« »ech-ai7>er .ie-wdl^ de Paul 

E Î5l̂ nct'S 
• B -lires 
«u 1 iDia 

20,'00 b. 

5,500.» 

*46.000 » 

S o r- :n =S 

S5îr555. 
ff> O » g — 

l i s m§!5S 
si 

?S£ 

présent 

I 

t'oley» „V ; 

Qn, Ht dans W 

même époque l'annde éV'Hitavaj, 
péndaat la sernilno 5,000 balles, contre ... 
même période l'-mnqe ,Tàasaéa, Reçu depais le 
1er septembre 18«", !2/83,5oû cantars, contre 
même époque 1879 fcê 3.U9.&0O ballet. Oharge-
uteuts pour l.iserpodl depuis le ter septembre 
1880 187,«54 telles, epotre même époque 1879-
»1 260,854 billes. Chargements pour teutes 
oarl* drputa le ter septembre 18*f, 2aO.30O 
baîlfe», «mitfr tnftfiié époque 18T9 80 401,518 
balles. Prêt 12s 6d për tonne de mesurage 

Venqi-edl, 18 mars. 
V i R u s s DB l O N o i s s . — Le marchéa été 

lourd pendant la seinaine et sans variation 
matériille sur les prix -Les cotons,à terme, 
après avoir baissé l/8d la livre, clôturent a une 
avance de 1/34<1 sur les cours de la semaine 
passée. On a traité pendant la semaine eu d's-
t>otilbie : 100 b dte.i de Tinnlvo'.ly d i s t/ïd 4 
s 5/8 1, 15Î> balle* d-a Wo-tern de 4 1/4d a 5d, 
in balles de C<>conad\ a 5 l/8d. 500 balle* de 
B u gale do 4 s/8 à 5 </«4. 

Les ventes du coton & livrer montent à 10.000 
balles. Tinulvi-ily. expédition tjo mars-jirin, 
voie de Suez do 5 3/,6d à ? 7/164 le good Tair ; 

-Rengale à 51 lé Un g c . expédition eu fe.vrier-
mars, voie de Suez ; Western à 4 7/8d fudy good 
g.f c. avdl-mai, t ° i ° de Suez. L'aaWTieatn è 
li'rme de 6 1/81 a 6 13/32d mars-septembre le 
middling lui c. 

Couva d i jour : Les prix en francs s en'en-
deot par kilo : Madras Tinnivelly fair. 5 l/4d 
1 fr 2i 1/-' cv; trood l'air. 5 5/8 I (1 fr. 31 1/2 c); 

Western. 4 1/2 l à 4 Î/Si (I tt. 06 1/2 C a 1 fr. 
13 1/2 c); Nor 'h -n 4 3/4d à 5 l/8d (1 fr 10 1/2 c 
à t fr. i» I J s o ; C o n v i a 5 1 a 5 1/8 1 (t tr. 
16 1/2 c à1 fr. 191/2 c ; 5 irat :"Dhollçra4 /léd 
à 4 15/16 l ( fr. 0 c à 1 fr. 15 c); g od, s 3/*d 
(1 fr. 25 1/2 c); Oomra-'wuitec i 9/161 a 4 15/l6d 
1 fr. 6 c à 1 fr. 15 c);gond, 5 3/sd (1 fr. 25 1/2 c); 

Peinde 4 7/161 à . 11/1141 /l fr. 03 1/2 c è 1 fr. 
i 8 1/2 Cl: prood, 51 (1 fr. 18 c); Bengale, i 7/16d 
•A 4 H/iùdU tr. i.3 1/2 c a l fr. 9cJ;goo1, 5« (1 fr. 
16 1/2 c)- _ 

P A O D Û Ï T S D I V E R S 
Anvers, 19 mars 

Froments calmes, prix eu baisse de 025. 
Saigles fléchissants. .• 
Pétrole. — Tendance calme. 
Disponible 20,ïa courant 2 \ 00, avril 20,00. i 

derniers lO.'M suere loudance calme, disponible 
54 60. avril 55.60 

Cifés calmes. On a vendu 400 sacsCapiîania 
4 25 cent, et f>0 Baïii à 36 cem. le 1/2 kilog. 
acq. 

^Londres, 10 mars. 
Temps : beau. 

Cargaisons flottantes. 
Marché calme, prix sans changement. 
Cargaisons arrivées 1 à vendre 11. 

Sai.it-Pétersbourg, 18 mars. 
Change sur Paris 2 Tr. 61 3/4 pour un rouble 

Londres, 19 mars. 
Sucres bruts et ra'flués prix fermes mais 

affaires inaclives. 
Nantes, té mars. 

Siicres calmes. Oa a ven in 140? sacs Réu
nion. 

On cote Réunion bonne quatrième acq, 57,25 
à 57.50 les 50 kilos. 

Marseille, 18 mats, soir. 
Mes. — Marché calme Ventes de U journée 

4600 qu nt disp. lin,». 1B9t. quint. 
Graines oléagineuses. — Calmes. Oa a vendu 

1500 quint. Arachid.-s Gambie prochainement 
arrivée à 32 les i< e kHo> 

latnts. — Stock sur place 38,000 balles 
Cafés. — Fermes 200 sacs Moek* ont été 

traités aux prix do «24 et 126 fr. les E0 kil. en
trepôt. 

Lo Havre 19 mars, sotr. 
Cafés calme*. On avendu 2610 sacs dont 264 

Santos non lavés à 64, 2«5 Guatemala à »% 
1440 U-.ïii port-au-prkice à 63 et 725 Cap à Cl 
les 50 kil. eut. 

Cacaos calmes. On a vendu 2o0 sacs Haïti a 
0 les i-0kil-
Laines calmes. On a vendu 20 balles p. q. en 

Fuint à 165 les MO kil 
Cuirs « n baisse. On a vendu 153o (talés verts) 

B. A Salad. v/s a 64 et Para à 60 tes B*» kilo». 
Saindoux fermes. On a vendu 400 tterçons 

Wllcox sur .mal-août à 70,50, 
Londres. 18 mars. 

Soies Grèges. — Le marché a, été très calme 
pendant la semrlne et. les ventes n'ont guère 
at'eint le • hlffre des ̂ env ines précédentes, les 
spéculateurs »a tenanl etilièrenn ut sur l» ré
serve, les prix, cependant, ont Clé pleinement 
supportés. La, proportion de soie du Japon qui 
s'obtient aux cours du jour est très limitée 
Les IKraiscÉ'S ont été assee bonnes et mon
tent depuis le 1er ji^qn'au '7 mars a 1.333 
balles de Chine, 332 b nies du Japon. 148 bail'-s 
de Canton, 26 balle* de Bengale, total 1,839 
bnlle»; . 

fiiBrï 55iêrïÏBi ;-Q ffl?ifi,M ilf i*ftrit 

- fftEMitM eflMMtfflttm 
lâfpoaTliiérjalaéiC 

28 et 2», flaee tfn Théâtre 
3 * S, fine des tepUauts, à Li le 
IlLuS I M P O R T A N T E D U Ï J O E D 

iWËCTIliÀraft SOSIESET EW,«TS 
Tena|i i à cons-eiviir et £ ameltôivr r.iotre 

réputation de"lÉai$<on dé premier c idre , 
nous avoas conf<ic»iouné, pour les premiè
res communions , tout eu q u e la mode a 
produi tde mieux et de p lus nouveau Nous 
avons tjn choix considérable de e >'utn.s 
d'arfe coupe élégante et d'une roti-lit* à 
toute épreuve, vendus 30 •/•> meil leur œ a r -
ebé que partout ailleurs. Vêlements «ur 
m e s o r e e n 24 heures. Façons et fouru?tur;s 
des premiers marcU»na* aailieura. 

A V I S . — Toutes Ic's Douviaulés dedenii-
sauton et «i'été sont arrtVCes. 19912 

i muai i M •• 

b>. 
T H E A T R E DK « O Ù B A I X 

Silué rue du FûBtenoy. tjirecliou 
DRSCBaalPS . 

Bnreah A r h. *f>4eau-a 7 h, 1^2. 
D imanche 17 mars . Spectacle.offert a u x 

dame". U n e darne a c c o m p a g n é e d'un 
cava l i er no p a i e r a pas . Doux d a m e s n o 
paieront qu'une place . 

O a r i b a l d i o n l e p a c i f i c a t e u r l e 1 I t a l i e 
Drame nouveau et à g r a n 1 bpoctacle e n 
5 acte3 , par M. Bordonne. 

L e i D e o x Sotutd i , vauiev i l l e» en 
acte j o u é par toutes m troupe. 

Ordre du Specttvïte: l» Garibaldi ou lo 
P a o flcalcur Uo l'Iiulio ; a* Léf D e u x 
Sourds . 

Jeudi 24 Mars re lâche pour les répéti
t ions de Li'AaBonunoir. 

n n 

DN BEMBDE A BOR KARCHB 
Personne n'ignor* qu'un rhume négligé finit 

souvent par dégénérer en bronchite, qtuuid il ne 
se transforme (tas en phthioie pulmoiiit're L>a 
rhumes, bronchites et autres uffections.ale ce genre 
»onl ordinairement tenaces longs è guérir et né-
c«-"sitent l'emploi incessant de tifan"*, sirops et 
uuwea mfîdicumtnts pour arriver à qnelque ri 
«ultut 

De nombreuses expériences ont prouvé depnÎM 
longtemps que le goudron de Norwège, bien pur 
et convenablement préparé a une efficacité que 
l'on pourrait presqne dire merveilleuse pour gué -
rir rapidement les maladies en question. Le gou
dron ne peut pas fe prendre tel que. A BaRB» de 
son goflt désagréable etrde sa nature visquta^é. 
Un pliaimiicieii de Paris, M. Uuyot, a imn.rirjF 
de le renfermer dans des petites capsules n '.de 
en gélatiue, do grosseur d'une pilule ordin re. 
Rien d-3 plus facilo à avaieR) la capsule se dis
sout et le. goudron agit rapidement 

Denx ou trois capsules da goudron do Ci-.-ot, 
prises immédiatement avant les repas, améuent 
un soulagement rapide et suffisent le pluf . ou-
vent pour guérir en peu de temps le rhume le pic 
opiniâtre et la bronchite. On peut même a n v e s 
ainsi i enrayer et à gué; ir la pbthisio déjé b<en 
déclarée : dans ce cas, le goudron arrête U «.--
composition des tubercules, et, la nature ai<! nt, 
a guérisonest souvent plus rapide qu'on n'aurait 
osé l'espérer 

Oa ne saurait trop, recommander ce rn. ède 
devenu popslaire, et cela, autant à caure d. -un 
efficacité qie de ton bon marché. En effet eha-
que flacon de capsules de goudron contiei t 6 ) 
eapsules et ne coûte que 2 fr 50. Le traitement 
ne revienf-donc qu'à dix oit qninte eentinv. pur 
jour, et dispenre de l'emploi de tisanes, pfltes et 
sirops. 

Nous avons appris «"une façon certaine qne 
beaucoup de personnes.atteintes de jbnmes,bron
chites A)ii phthisiaayaDtfiemendé dans certaines 
pharmacies des capsules de goudron, avec l'in
tention d'srroir capsules de ff'-udron de Qtifot, 
on leur a vendu des oapeeles ne sortent pas de 
notre/laboratoire Nous croyons devoir rappeler 
aax malades qinstoutes espèces de goudron sont 
loîu d'aVoirla même composition, et, parcon-é-
quent. leur effet ne sautait être la mémelNous 
ne voulons pas assumer^rrae respoirsAbilfté^qui ne 
pous incombe pas*amu-i nous déclarons ne'pou-
voir garantir la qualité et l'efficacité que des 
férilud'es cafsulesidegoudron Je Qttjiot, por
tant sur l'étiquette^du flacon notre signafareira-
pim/ct en lr<-is couleurs. 

Courant. , . 
A vril . . . . . . 
Oie.tr. de n.-.l 
Quatry dernieia. 

P ;rls , 19 m a r e 1 
^ i'.'i • '*., fbt o . • " . . c ; ' ; 

~1 M > 
'2 . . i 
73 80 I 
74 75 ,': 

HUÎLE DB LIT» 
. 64 50 » 

«1 
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Cocr.rnt 
Avril . , . . , . . • . . . . . . . «jo .^ 
Quatro de tn<ti. . . . . . . « 0 95 
Quatre deruieB rn 50 
>^rt^i>xr:T.i:."-i-:.,.. ','''•: v-'" f«te 
Oonrajàt.-. fi' 75 
Avril PB Ta 
Qnaire de mol 6:1 
Quatro dernière.. . J8 . . 
vocftRB s» j e..- xr; r^ *'.:,T •l'.'-nr.} 
v >tt>fi3 eoiir - *7 25 

UTJCRBS »• 3 BLANCS 
Courant L 67 50 
Avril , o7 60 
Quatre de mai 08 2? 
Quatre deniers • • 

SweRss RarriNR-n 
Disponible 11» 50 
FRRIHR8 8 atARQUB» ^159 *., t. C. 
Courant 68 25 
Avril M 8Q 
Mai jtttn 62 10 
Quatre de mai 61 "5 
MAROORr>ARRLv*V( l»»k . ) 6 $ 

tt̂ mmîBfl': pat les Etircias te.! le traitejcect 
fcs RHBMES, (HllPPtS, BRONCHITES, Hz. 

Dépôt dans toutes les Bouses PhanuMica 
s« Tteiîer de 

Sauvez tes esfaits 

5JB 

0 k ) 

F . . . 4* aecotiri it n o r t * r h 7 i » ' « o r t n aâ. t t l ^ T ^ ^ d f e 
m o m e n t où cM'ui*ci ,en>rnbant f a p p n i «u à F^ta a miffeJIn'BBW. d'affaires 
l a fenêtre,.-e précipitait d a n s le g e m a j j i e U e ^ i m m s a u r 

deFoL,-. 
se tient ferai!- à .l.oBtdrJ» <"t 

|.jla be iun fat jçurujaéé 
de n e la vend-. , . _.; , 

petites ceU( 

a 111 SO 
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à . . . . 
à . . . . 
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B L » 8 (77/76 i-, SBRB eseempie, eomatant) 
Courant | | 60 V ' . , . . 
Msi-JRin H ' 0 » . . . . 
Qnatredesaai 28 50 r . . . . 
S R I Q L B B (70(7t k,, sané eseempte, an ,eomp. 
Courant 2 t 78* é . . . . 
A v r i l .•••• 5 » • • » • • . ' 
MaiJuiR. . . 2 x 1 0 é . . . . 
Quatre de mai 2 2 . . » • • 

' t • • •••— 
M i s c n s aus weRai du 18 mars 

Die, I" qualité. «3 25 Avoine 
» t» qantitè OoUa . 
» 3'qiaalit*. 16 50 Œillette. 
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sans médecine, fans purgea et sans fr.i:s. ; ar 
la délicieuse farine de Santé, dite : 

R E V ^ L E S C 1 E R F 
L U B A i i R Y ne» L o n d r e s 

«Je n'onl>ii"rai MBRRh que je doi.-- la prés-^ 
vation de la vie d'au de mes en f,; ut s à la R 
fasaiettio Du Ba-r* 

• L'enfant sotiff-att, BRM cause apparei.t t 
d'nne atrophie complète avec vomi.ssemeni 
eontiniiels qui résistaient * tjius les tmltcmcni • 
del' rt médical. La Mi vnle.-ciéi'e arrêtait i e -
médiiteniwil les voLnissimeiit.., t t rétatl'i i -
santé de ferfani en six semaines de le.: . 

Cure N" 9f»,fiJ->. — AvigRon Là RavUesciél-:. 
du Barrry m'a gitérle à !'S<*e de ôi ans S'en 
Viirtables sonfl'rances dt vln^l uns, dluppre 
sloin les plu* terribles, é 3 * plut pouvbir («il • 
aucun uioiiveuienl, ul mht.oi'lcr, ni me dé» 
habiller, avec des maux J'çstoin ie iour et nu 
et des insomnies horrible. —itbanut., LI 
Cabonneltv, rue du Balai, 11. 

Quatre fois phis nourrissanii.! que Ut viat i-
elle économise encor f< vis son mix . en D . 
deci'ies Eu boîtes : 1/4 kil., 2 fr. 85; %a kil -
4 fr.; 1 kil., 11V.; 2 kil. 1/i. 15 ;>.; 6 k , if r 
12 kil.. 10 fr. — Envoi eoiufc bon -le post'. 
boites de 36 et 70 fr. franco. — Dépai » Rr 
baix, chez MU Morelle-hu.tr^eois ; Ueuanii 
nés, épicier sur la place; Bouberl, fyieer-•-
Centraio, 1S. rue Sauit-Çieoriîes ; a Tcurcoii 
chez M. Ervtiean. pliarmayien, rne <p LU 
Desplbey, évicier, et partout c"iez eà 
pharmaciens et épiciers. l>ù PARUT i> 
ted), 8. rue Caslisrlione, Paris. 

y . le docte-.-.r Routh, miéecin en chef 4e 
l'hôpital Samsiiiain des femmes et des-eufart. 
a Londres, rapporté : « Naturellement riche eu 
aoide phosphorique, cnJornie de nota «e et 
oaséiae — iea éléments indispensables a i s a r ' 
pour dévaiopper et entretemr la cerrei u, les 
nerfs, les e*-itrs et les os — (éfemen dout 
l'absence dans In pain, la* paaade, l'arro r-reot 
ai saBlias fariaaoées, occaslonae l'effrbjaa-Je 
moréalité des épiants, 3*1 «tir 100 la pe miéj* 
BùDoe. et «le Reaueeep d'adultes senoan ssaat 
4e pai"K la ftertaWsclére est Jp nourri tui » par 
exeeilenee qui, eeute, saMt pour ases rer la 
praspérité «es entants et des malades d i toat 
Et*. Beaueonp «R «aaoaBRs, et 4'enfa Ma, e 
4%4-astea «épériesant datropRie e'Jfe fa.1 ilesee 
ams-ReoRoneées, e s t été p--rfaiie*ent i uéris 
par la Revaleeciére. Aux étfques elle coi trient 
mieux «rae l'halle 4e foie 4 » morue. » 

Ci te os gnekraes prewt-ea de son éefDRaci te, 
même dans les eas les nlrts desespérs : 

Cwre N* t«0,l*». — Ma peU(e Marie, ckétive 
frêle et délicate dés sa naissaticc, ue pr] 
rant pas avec le lait de nourrice, je lei ai 
prendre sur le conseil du Médeein, la Re-Î 
eiére qui l'a r e n d e f rarahe, rose et mai1 

• u e de Saàté. J. G. »R MOKTARAT, W, rue 
loreM, *«*8 ,4 , Ja-MhrrMS*9. 

^ 1 * . y * A * - * - ^ . 1 * ^ l * *octe^rF. 

Mfàort saivant * la cMn • V ue 

ife N*'sR.m. — Wi , - «r^^r-Voite-e 

ire-ddu-lft^-eeRrAk'irté -H»%nV. ^ . f c r i \ rrî 
-e-irr* l f w « * l « =rn->t. *VT,- \.a/3 ëhr>:M-
«N-vaiyi.f=ere<**?»» reiM*i,«fl»*« je- :W 
-4ef)iii»"a>-i*ir.*»i*»-»-*->*HrT»Y'" 
I * n>ier.--«:|. l'< |̂i!»vi 
.>•!,!•* o>*̂ -» i<»e«nv-'i-

r*r:t*t,»v(ft, je- ;>»*- 1v|. ri 
•frf»*»1»*r*eA}«raoMtl- i > î - l - . 
• V e i . rltfétix , i I C r i ' « f-z -
M i.f.J-t'»tw., , , H i , ... H. | i t „ 
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